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Si la guerre et la dernitro raisoi des peuples, l'agriculinre tioir on être la nre'nière.
Emi:trm.-nos du sol, si nous vonlus eoitserver notrd n:îtion::.ý.

. :e.T'I .x n:. Edit r-Prorietaira : Fi R IN Hl. PRO'JLX. ?A.uArT TOUS L.S JEUDI

-3 f M A 1 IZR REVUE DE LA SEME
l1-r- de la emaee: Le clergé et lo Parl.menat Franç·iis - -

Mior: is :rj;in A i.-nlli. l'atrizzie et ?.lain R'irrio v Pendant que s'cite ctte rudoutable question d'Orient
F'rn--d'z -t .anté dle Notre Saint.Père le Pape Pic IN.-' qui peut boii!everser IIurope et e»neur de nouveaux d4.
Ce 11,t pîear 'un protct:ant, du enXtolicism aux Etats-Unis. sastres en Fiance (o:ir la prince de Bisuark n'attend qu'une
-Or.i-on fîu'bre pronocué par .f le Grrn-Vienire Tlhs. lia- oC:sion favorable pour le faire), les législateurs du Parle-
mnl, A hi U~.Miti-e de N D). be sur Son Excellenee e ment Frar.ç is, siégant tueilenenit, s'oooupent de com-
Ca -u;~* ut-Goavi r > .1. ¾d>u:srICarn . (ie r battre la religion partout rù cl-c se présente à eux. Noustemârueet r o ter aux bls.Ehiiax etventltonr s aàvon v dd avr quand il s'est ng de l'interven-IILtIce Lrt Jioii des êb!.-earneut ventilationî es r) ,~i o~v
des ü.able.. tion du Cergé dans la pohtique; ils ont jusqu'à un ocr-

ies .ircrs: U'n iciuliture et le Parlement de la Province! de tain point réuwsi à é!iminer du Parlement grand nombra de
Québe:c - Un journal d'agrieulture illustré ; livres traitant ceux qui pouvaient nuire à leurs projets impies. Co succès

dngîit-oltudotiés on prix ;ditbtondsri..
dare lnp distribu tion des gfraines u les a rendus plus audacieux.
(l':gòre.ltIIr(. les uisaiutu r résenti an t conei. Aujourd'hui cos lgislateurs impies qui se croiont maîtres

d .gitare ; colonlisationi et repatriemnent ; projet de coloni- -à .oltpu rneh.ritB
satioi du M. le comnte (le Vervins; éttblissement de fermnes4- de la position, s'attaquent av.c la pus grande h·rdiesse à
nodé!e..-. .- i..s A donner au bétail. la religion catholique, soit à propos des honneurs militaires

Choses et au11t1ré,: El'îtion des directeurA de la Société 'zgrienl- à rendre aux morts qui ont voulu un enterrement civil, soit
ture dit c"mfé de K:miour:,l, pour 1877.-Lu surre de but- à cause des diff'rents articles dù budget des cultes. Cetto
terave udns le nord (le la Fr.mee. - deruiZre question a soulevil dti la part des ennemis du clor-

Reus : :.!I::in * de nettoyer les vitres des gindtres-Remède 1g, une avalauge d'iajar ls plus olieuses contra les mi-
cn,tr. 1..s bt .n n:--._ nistres dia S:iur.

Ü^ .ve la pr.u-ain, ininéro i, la u:ettc dcs Campagnes Ou dit que la mort d'un cactliial est orIiuairemant
ios ftrons 1p irveuir A eiX qui un "ut Lait la deinande, les tui le signal de la iaort prochaine d deux autres mmbreâ dix
méuros d la Ga:e et du Feuill-tlon qui leur manquent. Ceux Sacr&Collége. Le fait suivant viant do se présentor core
qui .wraienit dan le mnîmîie ra pourraient Wadresser iimdiate.

S. .- cette fois:
nient nous pour .;s o Ltinr

e'N.« expédierontid cl e:.mp-. ù- no1 ab0onnés du ba du
Floluiye, dUe Provinces Mritiuîe et aux Etat-ui<i, au prochain
uinero.

retardati .
ilté a .UP.S T T

Le cardinal Antonelli, scorétaire do Notro Saint-Père la
Pape, est mort dans los premiers jours de novembre, la car-
dinal Patrizzi, vicaire do Pie IX, est mort le 29 novembre
dernier; quelques jours nuparavant était mort, à Valonoa
(Espagne), le cardinal Mariano B.arrio y Fernander; ce
dernier n'était cardinal que depuis troiq an.

Au milieu do ses deuils, le Snint-Père continue du jouit
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